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Suggestion de correction ci-dessous sous forme de développement construit avec rappel du contexte
(introduction et problématique) :

La Guerre froide (1947-1991) oppose deux blocs qui s'affrontent idéologiquement
tout  en  évitant  de  déclencher  un  conflit  armé  direct.  Le  bloc  de  l'Ouest,  libéral  et
démocratique, est soutenu par les Etats-Unis, tandis que le bloc de l'Est est mené par
l'URSS communiste. Le premier terrain d'affrontement entre les deux  Grands/Leaders
est l'Allemagne, et en particulier Berlin, où les Américains et les Soviétiques s'opposent
de  façon  indirecte.  Pourquoi Berlin  et  l'Allemagne  sont-ils  devenus  des  enjeux  de  la
Guerre froide ? 

Après  la  Seconde  Guerre  mondiale,  les  alliés  vainqueurs  du  Nazisme  occupent
militairement  le  territoire  allemand.  Celui-ci  est  divisé  en  quatre  parties  (zones
britannique,  française,  américaine  et  soviétique).  Il  en  est  de  même pour  la  capitale
Berlin,  située  à  l'est.  Pour  empêcher  que  toute  l'Allemagne  ne  bascule  vers  le
communisme, les alliés de l'ouest unifient leur zone d'occupation et fondent la République
fédérale  d'Allemagne (RFA).  Ces  mesures  déplaisent  à  Staline  qui  souhaite  annexer
Berlin-ouest au bloc soviétique.  Pour exercer une pression sur les occidentaux, il  fait
bloquer  tous  les  accès  terrestres  de  Berlin-ouest (juin  1948),  ce  blocus marque  la
première crise de Berlin. Aussitôt les Américains ripostent en organisant un pont aérien
qui ravitaille la ville. En mai 1949, Staline doit céder et retire ses troupes.  En 1949, en
réponse  à  la  RFA,  la  République Démocratique d'Allemagne (RDA) est  créée pour  la
partie est. La rupture entre les deux blocs – et entre les deux Allemagne – se renforce.
L'Allemagne et Berlin sont divisées par le « Rideau de fer ».

La  seconde crise  de  Berlin surgit  lorsque  le  chef  de  l'état  soviétique  Nikita
Khrouchtchev veut mettre fin à la fuite vers l'Ouest des habitants de la RDA (près de 3
millions d'Allemands ont émigré depuis 1947). En août 1961, un  mur est construit entre
Berlin-ouest et Berlin-est pour stopper les départs et renforce le « rideau de fer » en
Europe. Le président américain Kennedy dénonce ce « mur de la honte » et prononce cette
phrase « Ich bin ein Berliner » pour montrer son soutien aux populations de Berlin-ouest.

Suite et fin avec les documents complémentaires au reportage vidéo :

A la fin des années 1980, le système communiste s'essouffle, malgré les réformes
du chef de l'état soviétique Gorbatchev, et le bloc de l'est se désagrège. Le 9 novembre
1989, le mur de Berlin est ouvert et en 1990 a lieu l'unification des deux Allemagne. Le
« rideau de fer » a disparu.

En  conclusion,  l'Allemagne  et  Berlin  symbolisent  la  Guerre  froide  car  elles  ont
connu, pendant un demi-siècle, une série de crises  à l'initiative des leaders/Grands des
deux blocs,  sans confrontation  armée directe en raison de la  dissuasion nucléaire.  La
population allemande, en particulier, les Berlinois, en fut la principale victime.

https://urlz.fr/c7fo

